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MADAMS DE TREVES.

XXV11

An.è-» déjeuner Mai dé-int fiini 
cignîr, ce muî lui avait étcS dtfftiidu

nnO jtccideut.
—Je permets le cigjrc et un tour Jam 

U pure...—dit Lucien d'Uurbluy.
La baronne Germaine voulut absolument

donner lu brut, il son tils.
Tous deux prirent les de va ts en com­

pagnie de Gu>rgds d; Ncrvillo.
Le docteur venait en arrière avec ueo-

nî Je. ...
Lajeuno femme murcliait 1» tête un peu

«cochée 1—scs.y. ux tournés vtrs.la terre 
aombliibnt regarder lo subie à ses pieds ;
__cn réalité ils ne voyaient rien.

Lucien et madame de Trêves, si rappro 
cité* qu’ils ae touchaient presque, restaient 
oili'L'Ctcux, mais ils n’avaient pao besom di 
so parler pour se comprendre ; — leurs 
c.LMirs agités par une émotion pareille s’en­

tendaient. „ ,
>1. d’liaibl«y jeta un coup-d œil sur le 

groupe qui ae trouvait en uVaüt, à une
distance de plus de vingt pas.

Puis faisant sur lui-mémo un violent 
effort il iiiuunura d une loix lié* basse :

__Vous m’eu voulez, madame ?..
bu jeune f.muie, eu cuteiidaut parier 

Lucien, tressaillit comme quelqu’uu qu’ou 
éveille iu loillivu du., rêve.

Kilo rougit et ptilit tour à lour, lit 
quelques pus encore ^« répondre, puis 
releva la tête et regarda M. d llarbmy, 

—Vous en vouloir...— ré pet .-t elle— 
Pourquoi vous er. voudrais-je l

—Parce que j’ai eu l’iüiprudcutu auda­
ce .le vous dire que je voulais nu part de 
vos souffrances... Parce que j’ai oré voua 
offrir mon amitié pour vous soutenir, pour 
vous contcillcr, pour vous déleudre au be-

V)\Q...

— M de Trêves, m’avnx-vous dit tout 
il l’heure, vous a laissé comprendre qu’il 
dépendait de moi de m’assurer une vie 

] sans or go s tt les sympathies de mu belle 
| mère...

—Oui. madame...
—Eh ! bien, mais, je ne demande pas 

| mieux, si lo moyen de conquérir tout ce 
. qui mo manque so t.ouvo véritablement il 

ma dtspoMtioti...— Ile quoi s’agit-il ?.. 
i —Ne l’avez-von» pas deviné déjà ?...—
; il s’agit de la question d’argent...

- c .... Le visage de Mme de Trêves prit mu
d >nui. ! ejcprcHsiou de profond duduiu, |

LP s —C’est juste...— murmura t elle en­
suite— J’aurais dû le deviner...— Que 
veut ou Ue moi ?— A quel prix puL-jo 1 
acheter la truiiquilité ?

—L’iuimitié de la bironne douairière 
tient X une clause de voire contrat de ma-
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— lésais.. La clause qui 
une rente viagère de six nulle 
cas «le mort de pou fils...

— C’e.'t cela meme.
—Ce chiffre lui paraît misérublet et de 

là vient >a haine...— Mois, ajouta Leo« f 
•tide avec un redoublement d’amertume— j 
upui iiiaii n'a pas les même raisons de se 
plaindre, puisqu'il a rentièn* jouissance 
des revenus «»e iim fortune et que, ai je ve­
nais à mourir, cette foi tune lui appartieu 
druit tout ent:èrc-

Al. de Tièves ne songe point à îc 
plaindre.

— Pourquoi ne m’a-t-il pas engagée à 
prendre de* dispositions qui en deliors de 
mon contrat de mariage, us-ureraieut à la 
baionue Germaine uuu très large aisance 
s’il mourait avant elle ?...

— Le baron de Trèvet croit que \otre 
respeot pour la mémoire de voire mère 
vous (uipècherail de mo litier en quoi que 
ce -oit ou «jui a élu inspiré pai elle...— il 
a d’ailleurs, a-t-il ajouté, l’horreur des 
discus* ions...

— Vous a-t il churcgé de me parler de 
Cela ?— demanda Léon idc.

— Non, madame.— L.t coufi.inoe que 
me léimugnu il. de Trèvesuc va p s jus­
qu’à ut investir d une missioii si délie»- 
te...

—Que me conseillez vou- ?...
----- r —L’uch bjr *e bonheur...— Vous le
J^éouido éprouvait un embarias plus a jjttitz vous-mGiue u n’y a qu’au iu*‘«#nr., 

cile à comprendre i|u’à décrire. ^ ct( ^ pt»iut tuttreheuder...
Sans presque en avoir conscience elle — Le bonheur !—répéta Léo.iidc avec

balbutia: . une intonation ua'Tante et «il jetmt sur
—Mc cioycz vous donc aesiz ingrate jjUC|C„ un regard douloureux— C«oyez- 

pour reconnaître si mal une preuve e VoUj, réelleuieut qu’il puisse exister pour 
d» mpatÉie ?. • t moi?
'—Je cto-» ce qui ni’est prouve... —Je crois qu’ou peut toujotlr^ smila-

Pepuis trois jours vous avez reiusé ée mu «fCr |lt* douleurs, et que souvent ou peut 
rocevoir... les guérir — répondit évasivement Al-.

—J’étiis aouffranto. • # d’IIarblay. .
—Je suis médecin... C’était donc le —j,’u ;llm;Ult ceux qui nous haïssûiit.

cjb, non dj m’éloigner, niais «!♦* m appeler —j,^n ainuui ceux «|Ui nonâ uiuieiit...
près de vous...— j’uvais à vous parler de — allait répliquer Luc.eu avec entrain.: 

choses importantes... meut. .
—Qui concernent mon mari / Alui- cet aveu mourut sur ses lèvre*
— Qui voua concernent, madame. d’où ne s’échq'»p» qu’un murmure iudi.i-
—Moi ?— fit Léonide avec aurpi ise. t ||lc, ..
—Oui, madame : — J’ai caUïé longue- Léonide coiupiit Cepeudaut cj qu’il ne 

xn-mtavacM. de Trêves... disait p..s.
—Pc moi ? Il lui Sembla quo sou cœ »r, gonflé à-
—Ve (ous. briser, éprouvait iiu soulagement imnie-
— Et. que vous a-t-il dit ? jjaC% 8 * -
— Rie.i d’absolument positif, mais il JjU pcn*ée du d voir n’eu rest.it pas 

ma la is «é comprendre qu’il dépendait de im,i cjlt.z ,,i0 vivant ei .lomiuante.
fous d’avoir à l’avenir une exigence c.» - pj„c M\ut .l(1 prouii. r s -jet de la * eo^*‘: 
;n-et sang orages en vous assurant les versai ion.
•yuipathirg de la bai onue douairière. —Certes—dit elle—j’ai pour la Tu..*

—M’ng'Urrrai je uus.4 l’aff etiou «le t|L. , mère une vénération protbu-
gion mari V — demanda Léonide avec UlJ véritable cuit»:,-— Ce qu’elle a fai , 
amertume. ’ ' elle a cru le faire j our mon bien, dans

l.ueiiii ne répondit point à cette que*- ,uo„ imérèt, mai.* de u’a pu m’ôter le 
tiou. * ' droit de disposer d m» fortun » t ne l’îiu-

Lm jeune biroune-compiit.ou crut corn- rais d ailleurs p.ia\ou u...— Je douuerai 
juriidic D raison de ce silence. d »oC (ouïe .*ati.*f ouou a tua • b Le-mère,

— ;\h •— repiit-ille-— je sais bien que awc lccousentiiuout de mon m »ri.—Merci
non ;— M. de Tièvos ynus a parlé de moi d’avoir p.rléj m »o.*ieur uuciçu... merci de 
dins des termes que vous n’oseri.z me ré— m’avoir donne un bon cjuseiEqUe je v.*ia 
j.éter. • . suivre...-r- Vous etc.*-Un véritable ami...

—Je vous nfîirmo h? contraire, mada- i^a baronne, douairière, sou tiD ».t ücor­
me 1...— re’pli(iUA vivement le docteur— Ncrviile venaient de taue hultj.
M do Trêves vous regarde comme la Max, fatigué s ns-cy.iil *ur un bauc
■plus hoonétc femmo du monde et vous rustique, # •
place très bautdaiis sou estime.— Tout- Lq«*uide et Lucien d LIarblay se lappio- 
Jitrè u’a t-il pns ou de ces mots qui par- ; chère ut yiyciueut. '
Aent du cœur et téinoigucn' d’un senti- • Vous vo.ua semez i*»bie 
mont que, m’a-t-il dit hii-mènie, il n’a I mand i le dwCtrur à dux.
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«lu Corps, et p«.ur lu Mal de Dents, 
d’Oreilles. | our l’inisi’t Oreilles Placés, 
et pour toutes aunes Douleurs et Maux.

Aucune, préparation mu lu terre est 
égale 1* Huile St Jacob comme remède 
extern» sain, certain, simple et bon 
marché. L’essai coule peu. seulement 
la petite somme «le “»!) cents, et tous 
ceux souffrants «le douleur.* peuvent 
avoir une prcuv«* positif du mérite «pie 
celle médecine réclame.

Le» «lircciioos pont publiées dans onze 
langues «liffércnleM.
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LÀ CONSOMPTION
Positivement Guérie.

• Toutes pet son ne» atteinte*'de ccttc mula- 
diedcNinint étie guéries devndcnt essayer 
LES Ü LUE RUES POUDRES DU DU KISS- 
A EH COXTItE JJA COXSOMPTIOX. Cc« 
poiidren sont lu seuh* préparation connue qui 
guérit lu Coiironijition et toute» le» maladies
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‘ Les'Roussi q»é* ont le plaisir d’annoncer 
au publie «|*i’ils viennent «l’onvJr leur 
tuagisin et que leur iss irtiiueut est main 
tenant au <*ompl«:t. '

B- ont pris un soin extrême, do réur.ir 
dans le choix do leur» marchandises, les 
étoffes les plus éléginteS et. le* plus non- 
velits, sans négliger les autres spécialités.

Quant à la coujic «lu- habits et à leur 
confection, elles sont P «i tes sons la direc­
tion «l’un ouvrier très nii»ériniciilé «plu 
les e.icnts auront t -ujours à leur «lisposi- 
liou'jMHir ho renseigner s it *«ir les ét ff*:s. 
so t -üi le- firmes d’habits «les dernières, 
‘modes «le Lo aliés. New V«»rk et Pana.

•# Kali i, les soasd*rné- croient pouvoir se 
flutbii* d’être en état de renc ntror tou* 
le* goûts das ach' tears «jU.nit à la qualité, 
aux’prix et à li forme et d’avoir atteint 
b* but «|u’ils se sont proposés de fonder un 
ét -bliss -m uit où dnuim ront l’élégance «?t 
ie bon goût, la bonne qualité des articles, 
la prolu-titude et l’attention dans l’cxéco* 
< ion dira oquimuiidc**.
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—:Uu peu.;, et ccp.-udjiit cette promu- 
undo in’d f«it bjuue.up de bien...

■> —jt> lue i dis, unis il, uo faut jias abu­
ser...— Lo rei»ds est indispensable... 
HenireZ dupe nu chalet, dormez une heu­
re ou deux, et lisez eùsuita pour vous dis­
traire...— Je vo'-s ab.uuloiiue aux bous 
ediua de’ M me. de . lève*...

—Est ce à-dire que vous ne reviendrez 
pl.Ue ?— s'écrl-u. Leouido avec iuquiélu 
de. ‘

—Non; m..diiiqe, ceiu qe v* ut |»as dire 
! celat— Ai. le baron a encore be-oin de 

^ 1 lues visites peud.int un ceruiio temps, ai .is, 
à'très pua dVxüiîptious près, i« peut re- 
prcniiip scs habitude.-. '

— Vous veir.«i j ce oir, cher duemur ? 
— ililiiauüa M.IX.

—Non..— Dcuiuiii ui.i i«» stulemeut. je

>>:Q lis conuu...
— Quel sentiment ?
—L’amour...— Mais M. de Trêve»

"6t jeune encore... Il u'est paf» trop tard 
our lui inspirer une teudresse ignorée de 

lui jusqu'à présent..
Lu voix de Lucien sc brisait ffaus uu 

^Jrg » sèche.
il continua cependant :
—Je lui ai fait comprendre cela «le 

.non mieux, madame.~ Je lui ai coust'il- 
é de cfiereher auprès de fou» le tjeul bon- 

Jcur vrai et dun.b e (|ui soit donné 
homme ici-bas...

Léouide devint très p&lc,
—Vous lui avec conseillé cela... vous 1 

- fit elle eu appuyant la lunin sur .sou
cÔDur, doot les battem« nts l’étouffaiunt. ______ ___ ___ _____________  .. w .

—Je fends prêt à saorifiicr mou exi**- ; |\r,ii un pu 11 .-cment,—de vui- voua dj 
y«ÛC.*, s’il le fallait pour quo vous H«yiz u»aud«:i la pennlsri .11 de Vous quitter...-r

J’ai à visiter ijuclqu. * malade»,,.
—Je ne siii» |»us km«cs égoïitc pour

hsureusc...— répondit “M. d'Hurbiny— 
JVi fiit mou devoir. ..

La jeune feuiuie*pencha de nouveau la 
vête.

Du flot de larmes montait à se* yeux.
Elle 1# sentit ; mais ré<olue‘à ne jtoiut 

.os laisser couler, elle bq raidit contrat l'é** 
inStioD poigoQuttt qu’elle éprouvait et re- 
oi'it, en changeant de ton :

lev■ , * « 
priver du voile assistance dont je me suis»
bi bien trouvé mpl-moiuo ..— répliqu» 
du Treves nu tuiidiut la mam à L'icien.-^ 
Ai.rz, doÿt.uy. et à dtiUiaiii. • #

(A Continuer)

M0SI3 FOR r,V5RYB3Dy
MERRILL’S •

ING UN. O IJ S

METHOD.
[COPYRIGHT SEC U RED]

For sCartlng CKildren and others in the cut- 
turaôf Mu*:c. Il ovorcom » the drudgery of 
1 u riling the element» of Music by pleasant 
amusement. TUU new • ‘lioil toaeliun 
v’ou nil about the MukIouI Stiff, Uogre** of 
the Staff, Clef*, Note* and R.-st*. Seule». 
Interval* of tl»e Scale. Legation of 
Lett ‘fa on the Staff, and their relation 
to the Key» of the instrument. (Thin i* very 
imp 11• ut with children). Plata and Sharp* 
ami th lr use. All the different Keys, how 
to f«»rin Chonls or mu»lcal word*. It touches 
the syllable-, (Do, Be, Mi, etc*., in Hinging. 
|t contain* a coni pi etc musical c«itechi»ni. 
Ill* MULTaa ix raavo. Al* this j* learned 
while the learnoi i* amusing hunself by 

•playing familiar tune*. Powm* with no mu- 
MU VL talent may play the tune*, as the 

•j&idu i-HUoh that he cannot strike the 
wrona key. Full direction* and four pli-oo* of 
Made acco-paoy the M«ithjd. Smt by 

■ipairfor dLÜ >• Ad.iress,
CHICAGO PlA\ü €0.,

- 78 è 83 V»n{ Bliron St. Chicago, III.
27 8ept. 1082.

Pommoi.au Baril....-#
Poniine^fameaHe*

......3*0
0 MO

...*• ...»patate* au h‘lC ,
Fôv«A4»!Uî“l,lat

Do Uanc minut.
Carrotte» do .........
Betterave» do ...»

• • • • •
1 .0 90

i 10

k«u
l’i
k

pAKDKH.

Bœul .\)a livre (steak).
Do Aioiipe.....................

Bœuf a lé............................
•lambo klalivie............
Lard do .............
Moutoi par livre 
Veau .L...
Agneau par 
Lard frd* par 100 Ibs 
Bauf p^r 100 U»h .... 
Lièvre».....................

..0 60 k

..2 00 h
..0 00 à
..j 00 ù
..o ho %u
...0 oo 

•
a

..o 10 à

..0 05 à
..0 8 à
...0 12 k
..0 10 k
. o U k
..0 06 k

• • • • •
.. • ......................... „ --
do............................ 0 00

............ P 05

• • • • •
............4 00

......... 0 30

à
h

%u

5 HO 
U 00 
1 00 
1 12 
0 00 
•i 50 
0 00 
0 00 
0 Où 
0 00

0 16 
U 07 
Ü .10 
U 1 6 

-0 12 
0 U 
0 10 
0 00 

10 00 
5 55

«oyez pleinement Mitlsfaits du leur* 
vu ira eu rut. f*. Si vous tenet ù la vie ne «îilfù- 
re» pa* delayer ce» POUDRES, vu quelles 
votiM'guériront infailliblement.

l’rix, jHiur mie grande boit*., $3,7)0' ou 4 
boite» pour Si 0,00 expédiée» pur tous le» Etats- 
Unis ou lu Cannda, pnr la m .lie, ail reçu du 
l'argent, Adrcmcx,

A SU k BOBBINS.

pou- coudre* dans b* ouïr et dans les étoffe» les 
plus épaisse» comme le» plus minces, tau» 
éprouver aucuno fatigue.

l/n grand nombre d’outr.» font partie 
de et*tic machine, «le façou à pouvoir bro­
der ^brniderj, ourler poser des bordures 
à plLüCC. ’ 9

360 Fulton St., Broocklyu, N.-Y. > 
13 Octobre 1*82—lu. . “**

:

CHEMIN DE FER DU
A l'AKTIR DE

JEUDI, 1er JUIN, 1882
0

Le» train» circuleront cotnmesuh j

Départ (Pllocno 
laxa pourQm'hcc.
Arrirér h Qu^boc. 
Départ de Ouf bec 
pour H«*chelnpa 
Arrivée k Hoche- 
la«a
Départ «1 Hacha 
la»a pour •lolietto 
Arrivée à .loliotto, 
I)é nrtdc.loliotti* 
pour HochelriKu, 
Arrivée à II«*)hf- 
SK ff •••• •••••••

Mixte. Mail* Exprès

no‘**M
r.y.
3.00

»*.w.
10. (0 0.30 a a

S.00A*M 0.30 G.») a. a 2.40 y.a

5.30 r. w
A M. 
10.10 10.00r.a 4.00r.w

4.15 A.M 4.40 G.30 a a 9.10 »

5.15 r.»
»*.M.

|............. • ••••• a
7.4U •• • • • • • . ••••••a#

0.00a.m. • • • • • • ’• a •••••• ••••••••

8.50 “ «••••••a •••••• • • • • • • a

.; U. P.BURF.AU & CIE., Agents

. Tolaillh*

Utudenà la livre........................... ® J®
Diudeif vieux) au qouple. • • • • ^ 
Uilului (JullUl-'H ) >}«»
Oic.o
Oie*à a livre......................... ”
Canari* au couple.................... « ™
poule» do # ....0 HU
pouleià la livre.........................

lfAUlXB
Farintde blé* campagne par 

1 «b l b*. ..»••• - 
Faviuid’.avoine....
Farituide blé-d i»de
.................................... .. ••••••
Blé puf udnot. ••• ..«•••
Pois f do 
Orge do
Surra*n (lo ............................ .
Liin do ...... ...«_••
Mil do ..
Blé-dinde par minot 
àvululi poche

DiVKRS.

» • • • • •
• •••••#••• 
• • • • • •

» • • • •

0 00

*3 50
2 40 
1 56 
2* 00 
.i 3a 
0 8a
o uo 
] 20 
0 00
3 50 
0 00 
0 30

S ucrcü'érable à la livre, ...,* 0 10 
Siropd’érable au gallon..." 0 90
Miel i la livre............. .. *v* 13
Œuf*Irai* k U douzaine.’ • « 0 0j 
Poissai frai* - ------- «008
SainUtiix un seau - ;....... 0 00

* • ’ • • • . 
Can?»Ü*(M»uvagc») au couple, jo 50 

«If «ioly , dç- *rl 00 
PleuiivUpardoasatnt......i 60
Bécaw.c.aii couple .. •, • • • • 0000^0 l 00. 
PJgeoyflomestique» au.cpuplê.0 30*. 
Pertldx au côupld^.,h;

k 0• a»

k 0 12
k 3 OU
à 0 00
k 900 50
k .0 0»
k 0 SO
k l. .00
k 0 00

k 3 CG
k 3 GO
k 1 05'
k 4 15
k L 45
k.r.l 00*
k 0 70*
k 0 00
k 0 30
ï 6 20
k 0 05
k 1 OU

i

0.
k 0

•* *
13/

k 1 20
k yo46
k 0 15

___Tou» le» train* «le passager* sont pour
vu» de Char*-l‘alai* le jour et «lu Char*-Dor­
toir» la nuit.
• Lu» train» «ludimunelie partent «le Montréal
et de (Juèbc\“-è 4. t> . v .
• Lu* tir iiirtirclileitit «Bàprèft lj\eure de Mont-
léftf.’êt quittent la.Stàtion du‘Mlle-Knd dit 
minules pluitanl qti'ArHochcUgi»'. • ■ ;

Sri connection• avec l» Chemin do I er dit
Pacifique’Cunaitien pont; Otiuwft. •

BureauSaneraltldrPlacekd’Armee..

BUREAUX DES DILI.ETS : ‘

13 Place d’Auvkr, > - MONTltEAl..
202 Rox St.Jacquki,*(- .

Vih«a-vi8 l’HotkL Sr. Lodii,QUEBEC. 
Chrnix de: Ftsu no l’AcifiqtJB.CAiADtBM,Ottawa -

L. A. HK^EÇAL, V r r 
Surintendant ücul.

.. Trots-Rivière*.I jnin Î882.

■r;
Lea PilaletB

• ; .V' '
• DE ■ - \4>

k
è
à.
k
à
k
h
kPerdrix an couple j........0 tft- a o Dq

Tourte» k Iaèduu»ainc.......... ; 0

o-10
e o«*

0 60

£|f
O bt>

NOIX LONGUES,
CÔMI’OSEKS, DE McGÂbE

Sout li'B «riiUiii et les jilm; çdicnceH à l’u- 
t’uni leu. Elles .guérissent

MAUx’iis t Eté
ETOURDIS 3EOTÎNT5,*
; -maladies pu voie,

affections bii.ifuses

ri toute» le» maladie» que |>eiit produire 
le inauf.ti» fouetiônnement do l’cstumac.

’PRIX : 25 cent» lu botte ; 5 boite» 
pour 81,«Expédiée» franc de port à toute 
uthease »ur n-ception du prix.

MrON A BESOIN U’AGENTS dans 
tonte» le» ville» et, village» de U FuU- 
huijÔo. T p ’• . ‘

& E McGAlfP, Sonl pufriduiw,
, rVSX Biê ÜOMUéfr.

i & ifctàisiiÏBifiihfa*

1er iyrÿl 1882—*
** ’ :■ I \ . t

. Couvent dk Villa Maria,
f-f.irçf-TVTra »o nroo» rce ■mm-

tre ce mutin, et non» somme» heureux cTt 
répondre sans «lélui. Nous avons eu beau» 
coupd’occa-ions Ce juger de» machine» à 
coudro drf differente» fabriques, et aaaa 
vouloir décourager aucun autre fubricaol 
désireux de perfectionner »e» tnaohiocir, , 
non» pouvons diro que la m»ohioe à eoudro 
Wanzkr est la luoillcuro que nous nyona 
j a m essayée-. Do» deux maobine» quo 
rou» nous avez v«m Jtios, nous remarquons 
que la Wanzer fait In pins grande somme 
d’ouvrage, et cependant elle ne fait aucun 
bruit, et peut être facilement oonduito par 
qui que ce soit.

Nou? mirons toujoura un bon mot à dire 
3D faveur do lu muehine à coudre Wan­
zkr et nous voit* souhaitons le succèrque- 
vous méritez. ■ . .

Soscr Satnte-Leocadib, 
Congrégation de Notre-Dame..

M. (J. P. Ilurcnu A Cieaurontconstnm* 
menton main, Huile nicruille», Huilo na­
vette pour Ioua le» différentes sortes d» 
muehine*. -

De plu i, il se chiirgo de rcpaier toute» 
sortes de iiiacbitic» a très-bas prix,' un 
mécanicien est attaché ti l’établissement. .

Ii6/irtnce de «SV. Maurice,—Oscar Du 
bois, cordonnier.

lié/ir en ccs des Vieilles Forges.—Antoi­
ne Loranircr. Ovide Cainirand Plouf D»»u- 
chemin, Eltnyrc Sayour. .
' Référence de Ilicancourt.—George- 
Illicit ult
ijFffén nas de St. (Srigo ire.—- Denis Béli­
veau, l»aïe llutgeroti. Gédéoo Bergeron, 
Pitre Charron, Victor Houde, Dmc Brulé, 
modiste, Bonj. f'rinee.Noé Leblanc, J. A. 
Poirier.

Uffércvct* if VuiiKtcJiiehe.—Augustin 
Gigimc. Alpho)i*inc Lord.

Référence de Xicoltt.— Jcao-Baptisto 
Urnataiid.

1 Ufirenctdc St. Ftisnme des Grès.— 
Félix St. Ongc.

Référence de Si. Célcstin.—Dinas Béli* 
veau

Rejértnce de Masteinongé.—Gcmrge Li 
rnyro. ” . u

Référence de St. Sfnitislas.—JecEufeè 
ne Chareat. Léopold Trudol, Fra. Xavier 
Despin*. .. .

Kéfércnecs de fri Rivière du-Loup — 
Dmc R. L. Thérieo, Cupt(*arceau.

BS- Le soussigné sollinitc respectueuse 
meut une visite à son magasin No, 194 
Rue Notre-Dame, où* il tient'un aaaorti- 
ment complet do Machine» à Coudre, iîcf 
célébrés ManufacturesWanacfACOfOi Sln- 
goer Cuoudten de lAawlor.qv'il peal van- 
dru aux prix le# plus ré doits. Comme, on 

urm le constater par lo» certificat» ci*pot .
haut, dns persoooe» de cette ville et des 
paroiiwe» eovironNtintcs, cêsmnehlotf «loC* 
lient ph-inu « t entière s*ti*facUoq à tou» 
ceux qui fn f-mt u^jge. Tout j manhino 
veuducpar le soiisigué est gnrantie four 
eiuq ans. Freud ru au»rt oir Ccb-iogc, ém 
vim tponUd». ,

> * . M

. fc*

0. P. UDftSÂU A CW
h. It. DDBO

Juin, 1881. ,, .
:k>. ■ ..
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smdant déjà rulbulc en moins do 24 icmros. do notre pin mo ; vous, cultivateurs, M. Benjamin Suite demande, dan. SIR HUGH ALLAN
a.............i a.*,\^LiwXLu* I Nous trouvons pour lo'moins améliorer pratiquement Tngricnl- !il T evuc Catio il initie, quand les ‘ *'

" * * 1 » 1* •** * — “ r ........ ... . . murin -mmiit fuit rtr* rrAop rl <«.• —

• » - -

jH-ur que nous 
main* tremblante 
gesso, elle croit 

i semaine, à la publicité.

/Ævnmcntimii.'"k’iUïfrétrange qne celui «pii lait du,s lo tare par h, mise à exécution des j^rnali-tes auront fini de créer des ,

nie, cü que, dans sa sa- Messager de NteoM, au!ont <pa SCS avis, des conseils que vous oflri- î|s e„ présentent ou deux, et du faute d'espace eu* 
it .livrer, une fois la . occupations professionnelle} le hu ront, par notre voix, les grands moment que c'e-t imprimé, le public et sinmlement la • 

H! ' ’ * permettent et Dieu sait qu’ejles lui agronomes. rst comme? obhWd'v croire. ...ot comme obliged y croire.
: Commençons par le' eoimnenee- laissent plus de loisirs qiCl n’en Nous nous occuperons aiijour- M- J. i-. I nehev vient de dresser

• 1 ____J..-, ___ _ _____i:. vi...: i*.............. ... avec I aide des notes recueillies par ulu*»*‘lP|liqne.

pu jusqu'à présent, 
qp'aunoncer purement 
la mort de Sir Hugi,

Al'an, sans donner un mot de notice

ment. Vous avouerez avec nous, vomirait, pose eu politicien.inluil- d'hui d'une question très-iinpor- M^bb/VanKuny, une liste de 42,
lecteurs, qu'il v a du mérite à en- • ci cherche a porsonnilier la tante en nyrieulturo—elles le sont noills (k. |)Cr,0nnw repute.:; cerne­

.! (reprendre la tftehe. môme au point ‘ deputation de iiotrp. district. Pour- tontes du reste—celle du mélange naires. Sur ce nombre 326 ont dû c. „ , ,
; '' " " - ' —*...... • ■ • ■ • • - te,côté, fuite s»; H"*h Aflat.Ôa.M,éàSalkoats.

-ncc, de la <1"aA>'r h,rc' le 29 sep.
. •• . tcuibrt» 1810. ft finît rvir __ V*

Nous réparons aujourd’hui cette 
lacune dans la mesure du possible-

TROIS -RIVIERES 10 Décembre 1882 en

A
))lus tarder.

patriotique prise par
Vnn - tirions rouv (le nos i Montréal sujet de la vente du que J» P«"ie leumeu, mim'SSfebSwSwS ..........4. te.h. Nurii: nul rit.t-oii- ««*•» ..... .............

abonnaS {IIL\q.UeJ.S mws n\0»i>: r . . f._ nr....... ........., ...... ar. /leurs : /espace d'un inntiiC
•AtuMlid des comptes <l’a l»on-i du M'SSl^r ,vl,,Mld »'!* :n" 
ICllionl. <!c vouloir bien nous r.cK’H ’«•marquuli.K-x qui paraissent

faire parvenir ce qu'ils nous 1,‘>ounml ,n,,i;,m,lu,s ‘ w 
doivent, pur lettres enregis- 1 . 1 . . 1 1

4JTW.

inron vriininls. l‘ou­
p rat iquê»\ cl ]e est
0 nuisible.
dos céréaleS e;;| fait
’obtenu: un • ré< jolie

dans un lorrain
inférieure. J’on

était par conséquent 
quelques mois. ]| 

pour la première fois 
mettra quelque temps

.< le. faits et «le baser !n?î?1on Wm* Kerrfc
.. . .... . . incontestable sur cha- E»t\ A .sa majorité il voyagea pcn.

cuu île ces Sj cas. L’on n'a trouve C *\ i1/* 'in ?î cm lassa ^ définitive-
que neuf personnes avant réellement TV* V*’.'c,,rri“rc devait le con-

• i** , ' ilnire a la nau;e.«x>sitioii on'Iîatteint I aje de cent ans, et encore. •. ^ , qu n occu-,
paît au moment de sa mort.

une dccM v»

Association de 11 Pj’‘ss .

Irce,?, kous lo plus lircf cléltii.

et.es ne vi.cat pis aujourd’hui, mais

suivantes
,, e’-’ *' >A.. , . ,* ! “Nous no voyons pas on quoi ovs de Québec la lisle des «.Meiers Ia,n s,‘,!
Ils UOUS éviteront «insi h;s intérêts du Grand Tronc dan»1 <•., ' j(.n(li dernier, à lWinl.léc **“ ««•-'»»>«
la pçiuc a aller collecter jnoln- voie ferrée du Nord, pmta- 61ilnill:lilv de h, nouvelle ^ocin- 1(1^
il domicile, CÇ cjm entraîne sont de s. grands mallu-urs pour >. . m.^ll...... . grains „c .

• » A 'ino ! 1 avenir do notre province. . - *a10U.10UIS a (1<3S (lopcilbes i 1 . I Québec *
parlaitcineut. inutiles. le ou-' vigoureuse réponse, nu.pi-, ^ '
Hioiitiiiit' qui nuns est. dû rùu l>i,r.îü »« -s:,ls rable M. bouclier de la bruire, ré- pour 10 ruitivaienr. Ainsi,
1)0 UV «bt. TaCÜOUL'U t DOllS °*'0 ^*on ‘tnicluanle i Lu pareil cîactej|r-e,i-ch4.f et /propriétaire du de soi "le est très-mauvais, t
!n.,jv.,; îm. 1., i n n lie j coup de plume, donné dans lu eabi- Courrier de Sf. Ilt/uriu/he; parfois daim-creux, coimn.i
4tU,VNt!]ul. .d mai .. ]net (l;un ............5 géant, va-t-il * Vice-président,-honorains Sîlit< Xous ‘ nous |Io

Nous trouvons <lmis nos échan- voir tu. 6 woillenre k-colie.dttns un | " ïi y c, V quatre du district de ' « de la'
b'rrain see ot léger, qui ne.eonyicnl j Ouébec. tme du district des Trois-iK ^«^nM»c«)cc qu il devait acqvicrir, 

iaçon a h, culture du : ,e, et creux du d.-lnct de | dailt )es |roilblc!> ôc ,„ ^i'=n-
otons cependant que ces j Iu,:ll!;l\Sur tc "^nbre. trois sont Cest en iS$6 qu’il fonda h oui

• ', la presse de la prothncc de -ri,,1,s ,,,> b0,U l,ils au coin- ; |!ctif an> (|;| .c,|t tahc ’ compagiuc de steamers qui „t
v moivc ooiinm» denrées de marchés. • N ._ r ‘ aujotird nui mie des plus belles du

sidcnt-houorairi! :— L’iiono- i,s ollt 1,!ur utilité pratique J: i ‘TtYuoT'di-.W /
Honcho r de l:i Bruèrc, ré- pour le cultivateur. Ainsi, le pain Lucdepech, d Ottaiva annonce | J1.>» •’« "V ., ^

. ! jue le gouverneme t federal uieitra. ; eut va lier par la Ktinc Victoria.
:us. et ni ni • ; a ;a p,oci.ame*.essî ){) L\ llh |c;. estimés Voici une liste des institutions fi*

()n b* ; une appropriation pour la coi.stiuc-
rappallous que ; tion d’un lia rc d ms ie voisinage de

Une innovation.
A partir du 

priétaire du 
publicyu une 
< c sou journal

Avis aux annonceurs.

. - „ r , i, • •<. • 1 i HJ! i s cilié • nu»' u U'« n.i IV u i : I •» IC
ebanrrnr l i fneo dos choses et rendre Leger Ifrousseau, propnettirc du ,, , . . . , , 1 L_ P • , ,changir la i.u o. d s < hoses t lu <li« ^ C(iiJa.\{ IIuntor usage du pam de se,glu devenanl. | !a 1 omu-aa.I cre.
a. i°n,|t ii, pi j .’MM» •* ° s pr;K||brd, propriétaire ot^fiTteteur la source dune huile d'accidents

« *1 cruel lenientdeeucs . de la Sherbrooke Gazette ; dans les paroisses du comté de î/élection de M. HraHeauciiamp, M.
x- Mon*
ectious

; choix de ses collègues et que par- dut/ Budget ; ls\. Thomas IVossoit, de blé est excellent. i
I tant le cri d’indignation part i d'un propriétaire du Progrès de Valley On reproche aux mélanges - d as 1-'llon- ï-'-wis W.dlbridgs, C R.

de Tfelleville, a etc nom ne juge enAUX CÜLlIVATEURS DU bout de la province à l’autre n’est Jiefd \ M. H. Tacaud, rédaetuir-en- . . , 't . ,.T
TlT^TPTrT » , 1 cher de Y Electeur- escales do ne pas mûrir rogulits-

J * . , _ îvîcretairo:—Dr N. L.Diouie, ro- rtl|n nt. ( ist a toit.cio\ons-nous,cl
De ce que notre conlrère. maigri* dact.<.»ur-en-cliei du Courrier du Ca- 1 expérience a démontré que si l’on

*, du blé précoe-j

nancicres et industrielles dont il était 
président ou directeur ; Banque des 
Marchands du Canada, président ;! 
Cie Canadienne de caoutchouc, prési­
dent ; Cie Manufacturière dp Corn- 
wa’l, président; Coinpagnjç de Coton, 
Stormont, directeur ; Cie Manuf^ctn- 
riè>e de Williams, président ; MpnT 
treal Rolling Mills Co, vice*président; 
Cie de Papier Canadicnne.directeur ; 
Cie de Tabac Adams.président ; Ont. 

i car Co., directeur ; Provincial Loant 
Cû , president ; Cie d'Assurançe Citi- 
ccus, président.*; Montreal Elevating 
Co., djfcctcur ; Cie de l’Académie iL/

Dans le but de fournir aux culti-‘ t , i; l,m,'ltisc‘n's d,: hu ■ -st-m -, par exemple, (lu blé pr.-L-o,- "ovcN.bte ,3,6. à H.-Ucville. Il fit : Tcliig. de Montréal, prcsid/it • Hali-
V.iteurs «lu di.tr, « u g. ■ ; sait, „c voit pas on loi,it do „o pas Assistant-socrétaire :—M II. A. avo^ln soiglo ot <1> l’or-ro o.w trois I li°n <:'lluc''tio" au rol"--rc <lu Hai" f»x & Ç.Vpc Breton Co.nl Co.’prési-
m ti'oho, io .soussigné, propriotmro-. vojj. w) (|Uui |n vente An ehotnin I’,;'h''- rétia-tenr-en-elioldu tondait ; lins arrive„t en même i „„.s ', i S°'JS l ho"- dent ; Compagnie de. transport de

6l"(MU;. :lU./. f«*r <lu Xonl est préjudiciable n \^ maturité. ! n'ïV/........nid. l'abonnement à l'édition , , •
hïbdomadairc de son journal à cin- j

, , . .. . .. i-------- -------------------- ----- . : H fut admis au barreau d’Ontario. Vale Coal & Iro.i MaiWâcturiucCo’
nos plus fliers mierots, .sen suit-j! Comité de direction :—MM. K L. Dans quelle proportion, mainte- |'-n **83^9. et peu après promu à la di- président ; Acadia Coal Co., dircc-

orrLirlfnf
q-lftme rentras sein........ ,.•* o.-„ t ■«,»»» • ^....uwwers .n r r:, a.. mint elmq ne plante doit-elle | gntte de Com-.ç:,'i,c la Ket'ne Un leur ; Thunder Hay Silver MiniogCo,
H -, ,, • • • ! transaction soit le plus beau fleuron de Nicole! ; A. 1. Landry, M. r., du nvr v < 1854 il se i>rc ent.it dans le comté de J - * *
p lyablc d avnnec. 1 ................ '

A partir donc .Vu 1er janvier pro­
chain* toutes les personnes qui sont 
s mseripteurs depuis que nos agents 
«ont en campagne, et celles qui 
prendront un abonnement nou- 
v:*;uv ù l’édition d’une fois la se­
in line, 11’auront qu’à payer 50 et s.

V • • •
par année

ou de loin, qui puissent la soute- duAWrc//«/c; F. H. Proulx du la dojf. ^nseinenc *r...........  1............... j meut c»r Août. 1.863, il lut élu Ora-j
nir. (tutelle des Campagnes; .lose pu Don- • tcur, et il gu ni 1 le fauteuil présiden- i

... - - Quo 1 ou semc du blé mélangé ‘ ticl de la Chambre jusqu a la Confé- !•\Tmic «mm.- . ..* • y „ ‘bard, <lu Jouruul de Québec; .Vos. ^ t" —......................  —S’- uei uc 1.1 v.uamDie jtisipi___ _____
\ ' ' •’ */s 1 'v '/•t-:l * Roy, du Quotidien l’abbé Piovan- ?ivec du seigle sur un terrain léger, | ration. M. W.,:,bridge fut le condid.it !

IA: soussigné s’impose ces grands j IC es' tll'lnontr'' Kulhwitninent, cher, du Nuhiralhk: Cditntlùv ; S, évidemment h, quantité de hlé ■ coums r-.t-n '
Bien lices dans le seul hm de doter 7'°>'0,,”s' sa,'s fJu 1 s°" be'SOm J^;,M*an' ‘t,"‘îuv d': VAIhuM ,hs ^ sem moindre qu • cil., du seigl • : I ™

r \s coücitovens du district d un : ■ . . , S1 i( u-ii.uu_e.st eonsisîanl. c est le i
• i * * i • _ i i. * • ; quo la vente du chemin de fer à Le meme soir, nos conImus se ..nnivnn. mil i; îonrnal a grande circulation et qui 4 . ... coiiu.ine qui aura lieu.
î mr lasse honneur. U,1C C01n>,a-,^L> cn,K‘nl,e' l'o;nPr- veu,„Ssa,e„tnu restaura,it du Chien- Quant à l’époqn • de h, senvmée

L'administration du “ Con-stitu- »«Umî.|rraveinent l’avonir de notre d <>r po«r „,augurer, par un ma- elle varie néoessairem.mt avec h,
province en ayant pflur otlbt d'en- gmlique l.anquet de trente cou- qua|it6 des plantes qui compos mt

Notées Locales*

.TiOSNEL ” fuit, tous les jours des

blé « con.sci'valeur pour Misting (.)ucst, j ______
is générales de 187.8, mais ,

Nous,apprenons avec plaisir que. 
; le magnifique moulin qiie M. Jules 
1 Talbot a fait construire à Ste Kulalir, ' 

.v l\>ccasion des deux dernières c^t maintenant en opération.

nSlorts sérieuxX pour donner , W™ le progrèade notre eommereo verts, huiouvelh- associufîoiir M. le mélange. Mais il fum ,,;Ii
c:lte fouille une importance nou. | Çt de nos jeunes .ndust ries. C'est N - Levasseur a présidé nvee iiniact h|ier !.. cultivateur doit se 
v «lié et un regain d'intérêt. Elle !]a. «Puctat,ve de tousceux qui ne osqu.s j guider sur la sensibilité d ■ la

'ose se i'iatter dàivoir atteint M))1 | lurent, n. s ,llu.s,nn„e,„. Lst-,I besom d ajouter qu: l’en- plttllle. AilIsi, p!lr .Tmple, si un
but, h! on en juge par l’augmenta-1 ^tla pour ce qu, regarde l’argu- tram, la plus l'innche gate é n’a ! des grains demand ■ û être s
tion rapide de su liste d’abonnés, i mentation du .Vrsmger au sujet de cesse un seul instant de léguer ] très à bonne heure, et l'am.r : vers

Nos agents voyageurs vont par- !la vc,ltl! dt! notro btdl° Propriété, pendant toute la soirée. On a hu , j0 milieu de m ti, il „peut, sans
courir tout le district. Nous <-’e ,,’est pas plus mal,,, que cela. • avec enthousiasme, entre antre?, , imprudence, semer avant hi ' lin de 
avons lieu de compter qu’ils rece.- i Dans lc ,,,emû ar(!ol°-,10,,s aux propriétaires des jourmnx de ; mili au risque ,1 • panlr.- sa récolte
vrontpartout Taceuoil le plus i'a-U,lus IolM cc f),u s,,it : la province, à h, presse d’Onluio, à j Connu ■ on le voit dm-, pour

la presse étrangère, : obtenir un bon résultat avee le

élections à f Academic T’^inçiisc, il 
n est pas bois «le propos de donner 
•a liste m ti itenant complète des qua­
rante immortels :

varnblo ot. recueilleront surtout1 , Quant a lu session locale^pro- 
,, , . t chaîne, nous croyons que M. Mous-

Tnm masse d abonnes. • jsuau a fait prouve d’uir grand oou-
Nous exprimerons notre rocou- rage et d’un espoir certain de res- 

niissancc à nos patrons en travail-. ter mnitre de la situation en çonvo- 
l int de toutes nos forces à amélio-, qwhnt la députation au commence* 
Ter de plus on plus notre publiea- it!0mon* (lc 1 hiver 
/in,j. ‘ ' j (’’est sérieux, cette fois !

• • BRUNO,IfüVAL. * | M. Mousseau a le courage de*
FpiTKU It-Rnorhl f:TA l it K. convoquer les C’hnmbres, 'lorsque

b's ''OUVives se .sont disperses ! bmi,-.. des céréales, le cultivateur 
vers mimut,enchantés des quelques . doit agir avec la plus grand • .,-ir- 
moments qu’ils avaient passés en- j conspoction. 
semble.

Agriculture. A GTCJ .-V LITK8-

C’est serieux ! ! !

Notre journal prenant toii les • J ea ° u yea u ' 1 '1 îcb. un
tout l’invitait à donner sa résigna- .jonpt nne extension considérai,le i{“ Rouge/vi'ent'de vob 'le jour.
tion du moment que l’opinion pu- parmi la classe agricole, nouscroy- /l est rédigé en anglais et a 
bliquo sc fût prononcée par la voie °ns de notre devoir de pubier à ! The. Aborigimil. 
delà presse sur les laits et gestes Tavenir, chaque semaine, ui. ar-!

pour titre

Pour ne pas alarmer nos lecteurs .de son prédécesseur et sur la for- ride, stir In question qui iiittres.se ! Mcr Dominique Racine, cvcque de 
et jeter le désarroi dans les rangs mat ion du ministère actuel. Et le plus cette ,classe important de I Cliicoutitni, et quinze piètres ca un- 
du parti dominant, liions-nous de parce que M. Mousseau u le courage notre population. - t i dîcns qui sont en ce mo nent en En-

dire tco,dc quoi il s’agit. Quoiqu’un <t? convoquer les Chambres au Qu'on ne l’oublie jamais lhirri- i rpp<;’ vont Stf. r?l,nir * Rome pour
pourrait.croitc à ccTtainc comme-,commcnoem<nt do l'hivor, celui-ci culture est la lore: dos poifoK et |dTcSc S^Sd/ut^lXuTlir'

«I?.11 produite pan UH coup est certain, au dire du Messager, de salis elle, quelles que soit les attros I ^ ’ '
dîEtat^scmblubhs 'pour exemple, à : rester maître àu la situation. ressources quo possède un paw Ka ' ,, ,*/* , „.
edui do fou l’hon. M. U: tel lier—ou En voila mre bonne ! fortune sera toujours comnronise l • ^ /"•'/ i ' 1' kl ,u.’"s'
x *,a • i i-x.*’ Ki** • i yf j i , . , jujvmift lünipioniM, Ici, qui était* allé a Rome poursuivrepour

College Romain, a été ! * * ^
n it tel* la Ville Eternelle j 

séjour d'une dizaine de jours j 
s médecins, pir suite du 

/" choléra qu’il avait pris à Fioience.uliusiou à lui petit article à cm- forte majorité la Chambre ? . conseils que' nous oll'rim Te-né'. i>,"^’T-1 ‘!1"' nvait ln‘ v,
jnrte-pir.ee, publié récemment ^par Eh ! bien, l’on sait le.rçstp; Sam; îletice des hommes célèbre- *1 | ‘ éniny ot acrucllcaimci't a New-

k ü{usager ijegutfet. ■ E^tre seul : la .vo^.|,rcpo„dera„tc d’un zéla- spécialistes qui sd sont exclure- ' dans an «et critique, 
de cette'feuijlc lié^ d’lMor. «tîcojn- tour, M. Jbly aurait fait bel et bien ment occupés de la question, àüer 1 . " ‘

1830 T'rançois Auuii>te Migncti
18.11 X'ictor i I u g o
18.19 Duc de Nouilles
1S5 > Déliré N isard
.1853 Ernest Legmivé
1836 Cquite de l’alîuux
185S J nies S indeati

\hctor de Laprade 
Emile Atigier 

i8«ij Octave l’euiliet 
“ I Juc de Brogüc 

1863 Jules Dufaure 
*• Camille Doucct 

1866 Augu-tc Cuvillier-Fleury
1869 Comte cl*I laiis.sonville 
" Auguste Barbier
“. Comte de Champagny

1870 Duvergier de Mauranne 
“ Xavier Mar.nier
•' Emile Ollivier

1871 Camille Ron s set
1873 Baron de Vieîcastel 
" Duc d’Aumale

1874 Alexandre Dumas 
“ J'Viu.e Caro
'* Alfred Mé/,ières 

1873 Jcan-H.q#tUtc Duma^
'• Jules Simon
“ John Lemoine.

Gaston Boisxrcr
1876 Charles Blanc
1877 Victorien Sardou
1878 Ernest Renan
“ Ilippolyte Taine 

I Ieiui Martin
“ Duc d’Audiffret P.isquier 

! 880 Eugène Marin Labiche 
“ Maxime du Camp 

1882 JCdmond BaiÙcron 
•V Auguste de Slazadc

Notre ville a été visitée la scinainc, 
dernière par un person nage distingué, 
M. Beugniot, secrétaire de l’ambassa­
de française à l^ondres. M. Beugniot 
voyage c:;,,Amérique depuis 4 mois 
et n’a pas voulu quitter le pays -sans 
venir saluer Mgr. La (loche qu'il a* 
conmt.en Europe. •

Il existe chez certains abonnés—le. 
nombre en .est rare heureusement—. 
une manière fort curi use de payer,, 
leur abonne,oient. Ainf*ji, ces gens re­
çoivent.un journal un an, deux ans, 
sans payer, et,à l’expiration de ce ter-, 
me si l’agent collecteur sc présente, 
le mari renvoi à la femme en disant 
qu’il ne connaît rien de l'affaire,. 1st, 
femme au mari sous le.prctexte qu’el­
le n’a pas la clef de la caisse. Après 
s'être ainsi promené de Caïphc à Pi­
late pendant plusieurs jours, le C0I7. 
lecteur est reçu un beau matin par. 
une fin de non-recevoir, et cependant, 
on continue à recevoir et à lire le, 
journal.

Le cas se présente, pour nous, mais 
j noire determination .est prise et nous 
! sommes complètement décidé à met-

ire fin à ce criant.abus.* • ,
1 Les condition.*/d’abonnement sont 
! connues* ci restent en permanence en 
; tête de nos colonnes, le inode defai- 
1 rc cesser l’envoi du journal ÿ est aussi • 
j ü^iblcincnt indique, On 11c peut donc 
i plaider ignorance,

' Qu’il soit.donc compris que. .nous 
entendons nous protéger contre les 
auteurs de cet abus, *

1
I:

Four le croup, l'asthme, la bron­
chite et des embarras invétérés dans 
les poumons, employez le baume 
d’A lien, . . .

Voir l’annonce days une -àutÿje ço-

l
lonne.. •1 * • •

■ 1.

m
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devoir de (éi ici terÎI ffit de ,
Q Z. Hainçl. sur 1‘activitc qu il

J/ploio dans l'entretien de ti.o.« mes.
\ la'tctc d'une escouade de travail­
leurs, il »e quitte le thcûtre d,es tra 
vaux qu: Qqand la besogne est ter-

'i"'- • «Ml ». Mil «Ml* 1 CXl H.MIlflIl I CK prCM-Tlp- 
lious. (*«k pilules .5 .lit pn.i-m.-nt vc^otaU s, et

mince.

tie Quebec, de M. N.izaire Turcotte, | mari " décriait elle
négociant de Québec. I On peut facilement concevoir !a donnentjo'ijouiKMutlsf.îiaion.KUtüiHont rccou

Un lu «.ch exqui. fut servi, après la ' scène ,1e douleur et de larmes qui eut 'V," •^cKNTs’"^
bénédiction, chez M. James Kee ien. ; lieu a cette reconnaissance lunenic, vendre dVz tons le* pharmacien*.

NtO'K offrons toute*» no; félicita-' Le n m du malheureux est Ro- vous dese®iitrof.»<jons êt dis imitations, Los 
lion; m our-igvix abbé de LiCr.ix chun ; il était mcub'.icr, et demeurait P«»: -»OHN
de li ries, qui est le prc-ni r cure a Ninit Henri, Chicago et Toronto. Un paquet «tVniuii m«ni

IVTo, 14 RUE DES FORGES,
TROTS-R! VIKKES.

----------oon---------

1 * ’ .11. rnmhiite nous dôme de C; isede Saii.t-Jean-Bastiste-J s-, Le coroner n’a pas jugea propos envoyé gratia par In malle «ur réception d-un. | . . i 4 *. i tiinl»rc dey c* Ml’espoir qu’il fera bientôt avec bc> Canadiens. ^ Il a su. par son tact et f de leur une enquête, j__________ #
rmnlovcs une visite dsyis notre rue. par sa grande connaissance - tes allai- 
c 1 ; re.,. surmonter les___ . _r_______ .. premièics. difiicul-

■ tés qui s'opposaient à sa patriotique C-ONSLRVEZ LA SAN 11- DK •

Nous, publions clans une autre co- entrepris.* .* il ne lui reste plus main- j 
Inline une annonce de M T. Lomay. 5 tenant qua la mener à b >nne lin.
„lir laquelle nous attirons l’attention • Le dernier numéro in Courrier des

VOS ENFANTS.

sur
des consommateurs de glace.-M. Le j /:7«i/s Unis a. été déno é tau-, la pier- 
tmv A la satisfaction générale, fait à | rc angulaire-de l'Eglise canadienne- 
l’ctc le commerce de glace, et sorga- française de New \oi,x.

Le sirop de* Un faut s du Dr Co

ri

L'vSW
. 4. . Atf-TRCATsrCfn;

VrUJLVS IX.S\ CO........................... Ou pic I : dix million» Je Dollars, f 810,000,000.)

Id)) AL Ob LXOLA AI) ...»........Capital dix million? dt* hollars, (SI 0,000,000.)

Mill ISII A.diï/ÏICA ASS ('O. ( l ncorporé** on 1333) .......C'apUnl deux million*
do Dollar? ($2,000,000).

•i An-inv a* nif i- • !.• f»u i*m**w sorn* de pr*v»ri»*ie . t*-rrit»! ili»,r.Mn.*nl Un églises 
linismm et >h-ii.‘hi|.iu<»»« d-.u lïtii: î**no ir*, ù un prix très »»i*» !<’•« «•.*

Trni>-ilivièr* ». 27 «luiu 1SS2.

r - *

Uisc pour augmenter à la saison pro- j 
chaîne le chiffre de ses affaires. Son i

— Courrier des lit at s-1 ni s.
’^-*e!S£3&r£l!» Cri 11 Rite

i
I parutions 
mères de famille pour* conserver la lut. !•«. (. N\’»:.4T'h NWvk a.v» •* Tkk.it-

passé est une garantie certaine que
«• «....«'ni.f niiriinf» mi-îOll descs clients n’ont aucune raison de

Voi. I».:

santé de leur.*» enfants . il peut être i mkni- : l’impé» itiipic p ur l'Hystérie. l«* V**»‘- 
-.î^cr ;don..é ivec la plus grande confiance .nvii'Ki.'ns. lo Mal de tù". Ncrvciix, j
3l L «.S BJ.JLVT-e- rSi I • c . 1 , . | la )).*j»re*<-«nii Mentait* la IVm* de 11 Mtinoi-Î

—r.------  i aux ouf mts dans les cas suivant-* . re, n Spcj-i atorrlmi*, l’Impotence, I» h Kmia-
CA DA VU K  Le premier j Coliques,Diarrhée, Dyssenterie, Den- j «ions inv..|»n air»*H. lu vi«-ii j -k u- Pé.imturécquitter une personne qui les a tou- ...............  .................................. f_______ . . ,

jours bien servie, pour ! inconnu. 11 | vol de cadavres de la saison a etc tition douiuureq« . In omuie. ^oux. | 'i VV'IniX:4^
est toujours dangereux de quitte^ la dans ia nuit de lundi à ma»- Rhume, Coqueluche, etc. etc i„ .lé«mtl«ü.o., -i i iu in..,i Cm* IniÛu

proie pour l’ombre, et c’est peut etie
........: .«Ai.rrnit liniVL’T di. entre minuit et deux heure-», au

ÇÇ*lui l,ourra*t précisément .inner c|J;irmcr du village de Ste. Anne du
’ «iillit p-Mi-^néiir «-i*s m.il n|n*i à l<* n ili-lmt.

(Jlmqtiü luiti i<-iii'i-ruitî nu m »is«lu trait.meut

L .(•';(.) U DU 1 El? ?){->’, f-'rAdV-üiVÏS
. Q rTOTT DISH* 75T HEBDOMADAIRE

( > » C, A N1: 11K S l'v< PU \. A 'IM 08 .S 1-V. A SCO- A ,M k 1{| OA INRS-

• * . 1'* UvlM.I.AV STISKIOT, A KW-^

52ino AnnécJ *

. I I IPMt(IXXr.M|{>T i. —-r-

........... » , , : ; Cliarnier au Vinage oe oie. .mine qii * 4 1 • 1 » 1 I,- Un «iollnr lu liuitu ou six I. it.*« mmreino-*«*-'• consommateurs de glace qui ni ; „i|Ul Jc rI|L, Lesc-ulavres volés sont ; CHllCC ! UlilCI .î •. dollars; rivoyé *u pur la mnllt? iVaudios d» 

.«.’empresseront pas de faire de sultcjCCÜX de M. Amablc Val’ée, à-^é de' p«»H; au reÿ dv r.ugoui. Nuis ^1 amis-uns
• * ' soixante et qu.itorze ans, Mme Caron . ; porte qiit-lras «les malatlioH oi~lc<sus éniinié-1 porte quel

âgée de quatre-vingts ans, et Melle ! Le fiOMS-n^né a . .......... ur d’inf •* 111 *r le • ré s. Sur ï rô option «le cinq 1) dlars, n-ms

Pnlr!"v nr!!.PI:i,,:NS’,:‘ "’ml,r'c* ••• tînnn.. ..Si J.L» «-— ç*.; ::v. :i-,m iF....$3.40
Knm-.s U..IUH MAiMi.,. *• ...I n an....S r. 2‘» •: uiid»....sfcfcflu :i nmiH....$1.6(1.
Couiihikii i»r l*,v»\r,ir .... Un an.... $ *j f,o /: * '°' iinus.... §1 1*;, (pn« i* oin? ou

airnuif),
, Oil I.ASBALLR kt VIV, Propriétaires-lîdtievrr.

10 Itarclny street,-New* Vor •
On demnridr un )*nrtrnr de jomnnnx ^ Tmlfs-Hh iirm, rrinnu* figent.

inaugure deput:
notre
a lait
vuu.iyp
«•pices. i,k manufacture cio (tient de 
l'emploi à plusieurs familles. Nous si­
gnalerons notamment pay.uii les pro 
duits livres au commerce la mou- 
Turde la meilleure, sans cou ire-
dit, qui • soit manufacturée au Hiptel et 01» ne les a pas vu-; à la gare. 
Can.idâ, Reéommandops cjgale- . Un des marguilliers de Sainte An-

La maison d 1 b.*deau n'c*.t Minée liganutit lo irai à *.*s pratiqn:«s
qu’à u»i demi arpe »t du charnier, mais SH) S ^ O'! arp
on n’y . v.iit entendu aucun bruit, ni Wo iw gldby:
rien remarqué d iiKolite. Le» voleurs j jjj.; pREdlllRL QL’ALIllv.
de cadavres ne se sont arièié» à aucun • , t , , . - -,1 lé^uliureinent h dniuicile.

piax is^a

CONSOMPTION G0ERÎE.
V

-cl-<lcvauf norm. F Aim Rit,)]

ment la poudre allemande pour la ne est arrivé à Montréal, hier matin, 
pâte Q3t fait lps délices des ménagé- ! ct la.police est à la recherche d : ■ co i

pabjes.ies.

Le Richmond (Va), Southern]
KNFANT AU A\ DONNÉ*— S AUC 1 i

m x soir, un inconnu arrivait a la gare c
Planter and Pa»nier dit; • Le Micces I Vaiidreuil dans un lé-ei tr.iineau, et

Dour 11 i-«»u dc.niis !•? l**r M ii au
l r Oiv.ub »*, livrée t m- ie- j'>ur».

Il) .\> parj »«îr |.our la >ai i»ii •$ 4.U0 
g.l b • d » d » 5 00
ü!î ti«) d.» du DJ.no
Ui' iIh pai jour S î 2.» ai* moi-*

tic 1’ 11 ut le St. Jacob, pour les *dfc« - î prcrsi;i.«it un paquet a«sez voîu uineux 
lions rhumatismales |).ir toute la ter- 1 tjc. (it.qS(,uS |(: -»iége, i; !•; déposa sur 
re est sans parallèle. J mi dos bang** de la, chambre d’at-

• ----------- ' . lente. L’individu se préparait à

Un /i»uiL in**;diH‘tn( rvtiiû de la pr tique, 
ayant reçtd *s mains d’un inissi»»innir«a dl­
l’ I ndu Oiijiit'iiu la coinposlti.il d'un min'ilc 
vi-u'êtai ptiir 11 enüris.M proniptt* et pvrinii- 
neutede la corsomptloti, dca Urom-lii.-?, du 
citarrli/i, «L-l’Asthuio et do toutes l«- allée- * 
li msd* 11 • et des p-iimons. au»si pour ,

1 la /uùrisqi positive et radical*- «U* tuutedq- ■ 
bililé ^ctiiirale et des nirilnlies Nerveuses,! 
orna d .m devoir a »rès avoir fait I’exp6- î 
ri iiee de ie* m*n veill *u 1 ot,uv ira eiirntit's,} 
dans des n'ulijrs .le cn*f do le l'iire e *ii-,

b « iimi.i • i c!» v’in il Ct-s pi i.v mt « , mdt.eù m.h coaeitovons. La r.*ceit *, avec Jn

US E CARTE.

m iiin- il Aofi
• ifiiii:. 1. iituiviuu sc picp.i»iük a i 
j sQtlir lorsque le gardien de la gare j be sous-i^u**. cnn ne L pub ;e le verra

;.ay I.10 ditr.int ii irii.ière «cm aine d«* j direction jour la pic parut ion et i’iisas'c du! 
Mai .-t !. b ta.iCJ tb.rnit la prom.ôre rtc- ! »eniule et Vs avis et instiuotimis pour un | 

• ( tin-tviiietiteir«-ctif sert onvjyé par le retour
1 <

e

m

Æ

'ZZffîU..T ;vçv

v'

lui demauda s'il tvnil i'imenli ,r. 'de 1«« o.tidiii,»i- ei-d :>*«*, çun-ervo les
iMifldoux qii i .«ouirrciit '1er erreur- ot le- «»• I . . . . /» ! prix du p.sra* i >:« i> -» |o C«* «U *iU *iu (lu

*V»»c-fiW -le ù jcuncVo. fuibl^.-c do nert» i laisser Ce paquet pour « expier. Le- | ’ . 1 « , . «.* 11
v.'adlflws prMn&turfc, perte U« lu virilité. *vc | Itii-Ci lui répondit que on, q i *. ic • •*. vendre si tri-ice
j;,.,vcrr?i ,.na «cettp. FRANC II R O K CliMtGK j reprendrait, cm revc-.ia * t. »:e «Montré ». à, u.hfb,; % l(1 , u.. c ^ j
1 i- Krandruiuiilo n été découvert |*.»r ur. mission ; » , i • ia M fcl l> JJ ,l L 1 I 1 D* I11 c n 1 •

! de la iimllt.gratin, en s’e.dr'-ssaut avec e«- ( 
ve !eppc éitnni j «i 11 ée au

l)u «J. (’. RAYMOND,
J&i im« Washington, B oolo.y.ni, N. Y. 

!c uich • «i à lui dispu'cr !«• ticuéfice d<: ( 17 Noveiuhro 183J.—lu.

avert i*.»i *•!» iiussx'ti i \ i .. . • « • iuairc.io rA'aérUpi* du <ui«i. Knvoyv, u..ocnv«!ei.- î °11 ll i«v.nt ! intention de se remue par :
l'Of *lo lettre mlresiéç a*» Ryd. Ji.svru lvu.\s Ile piochait! C.pnvoi 11 s’.ipnrO'jit l CM-
,s Iliu \ J). .Vînt— ) 'nrft

J'. J.KMAy. 
'JVo.:«-iîi\ièrep, 15 dye. 1.SS2.—2ui.

• aotva9*0*rnm*f*'-\’oT»*’'>» iSr.-R... »l>écc«. .
j l’âge de 67 ans, Dame Adélaïde 
îmtirnival, épouse de M. L zé.ir Du­
p' Mit.

j «T. '
p* «n *■

. jw U
I KTZ.' • V* zu* — —*

1 suite du poêle, s’y rcchmlV.i quelques | 
instants et sortit. Quelques minutes 

tapie;, le gardien crut voir re n 1er e i 
. # | p.Kpïet en question, et s'approchant j ^

A .Ht.,ILinabc, le 10 ou couront, j,(M,r l'examiner, i« c.'tendît des va- ; .$3^* :J1: >

gisst immt.s qui parai-r-.dent en iniit 
Qu’on juge de .»on 1 xlrême surpii c :■*- j r»
lorsq.i’en voulant connaître ce mys- 

Itère, il aperçut un enfant nouveau né 
-, - , ] cuvciqppc d.uis une couverte de che-

I gus;*. LiinadKnnr-araiiÇaiSC de jv.il—Le pauvre petit cire était coiiit I
j plciemeiit nu, et :>aiai»> lit avoir bon- j 
; ne envie de v ivre. Le ch n il »bie gar- ,
: dieu recueillit l’enfant et ie transporta

Grand Avantage
. AU

Lu société cou0iie ?•*•»•■* 1° nom *le

J O S. KIlC'jSr.D SAU cfc CJIIC'
:i l’iionncur d’juformer! c publi que le tnngniGque Ilôtvl Ooinm août lo nom d».

«çp

P TJ B LIC
ST.. JâI^ES HOTEL

I.i

• -WlVoU^KI

KOiisignés ont îe pbiisir d'uunouc r 
qu’ils »o.it:ii Miesurc d’offrir d • grands nvim- 

j tages aux hthoihium deTrois-fllviêri* qui ont
u»r|i V ur LM‘0 11 p«-l'h q !>|i \ \ l*.w«»in de j*»l? «lo eliauff.ive.
UULJ] .» **L lf.il lr. ll *.\'D ilHIL ! A part** d’jiuj.Mird’Iiui, les roussignos nu-

1 ront loujoirs un dépôt à la dispolion du public

! or dc.nt lu popularité vu towpnrs croissant , vicnf do subir d«* grnudefi améliorât i" 1» 
i duns les dentiers «^outs. ee qui le mqt sur un pied d’dgnliU1 avec lo? prinoipnux établi*
1 seiiienis, on ce eoiTo, mit lo continent américain»

M..JO-*. IHKNDRAlI, ci-dcvnnt permit de DHôlcl d») Cnmdn, ù.Montvda.l,. 
où il est .si aviM»t:i«reu?cincntconnu, 6-e espérer que les ciloycnnlo? Troii-Itivifrcs c.t: 
de «scs environ}* voudront, bien l’honorer do leur patronage.

Ils trouveront l'IfôtoISt* Jurjcs des cliitiiibros spuoieiiMos, bien aérées, rleliu- 
ment meublée.**, une table de? mieux servi.f»-, le*; liqueur? les plus pures elles plus,.

New-York.

0*-|-{.TTr . yj *| 1 (ftl |r« |,} . /i f l'• î 1 ! T* du U»is d;cb;uilî..p -; du toutes H irtci, qu’ils .•cchcrclléei'.
^ ' <•«■-*•* * j veu 1 »*it i très .linniie condition. Ce «plei»ds*lr ïfotefso trouve ù prox-imité.dn •b'bircudùr* 'd^.«- biilesui-,de U Corn

I •*> at 1res*» r «u: ^lfp*»t i\ M Ru.kb-y pnpnbj ùd Rielmlien et de la G ire du climnin (j« ferdii tNûnl, .où des voitures Station

FETES DE NOËL JOI.KTTI2 k C'KI.KY. 
'J’iO'M Rivt-res. 1» Déeeiubre 1882 (j.n.o.)

Nous recevons de M. Ifauchcr tic ; cJu:z ,ui* .
Kami-Maurice, député à I'A-scmblccJ .°? ' l>u e,.lcore >«: :'’i
,.«..« . . ‘ #i serabîe qui a ainsi aba domic celte( r(»l«.\!» ! 1\*#» fit* I-» nrmim/«i> ^ I .. / V.^l___

ET 1)U
ÈTOU

législative de la province de Olicbcc,• * ' -O ' I
en ce moment â, Xcw-Vork,—la 

t'ciimunicutibii suivante :

! Rien de moins qiio les iuconles-. 

ühlPS-BcnihUs ^ ,jr y,
BCil.iiiUH v.ii h-.{Uriur::t h

pngnv
notii pour le M,un?po» i. des voyageurs.

N. J».— Lu Bur*-:»u du * «M m.r**:il '!'*' *gcipb Oninpuny ** o«/ ouvert dnn«.
l’élu Mi Minent. , .

I
II.I/.TS d rcto *r ù moitié prix pour

in

pauvre victime.

^ ^ ETRANGE MORT SUIUTK. — bimctf Ott'wn,lc 25 Déc 1*82 et le i r janvier 1S83, |
my«1 mi; . matin, vers six heure** cl «Icmie, iru bons M-’ib-m u» ;• ur *c? b*u.\ i»»U7». #

1 Jimmuhr, ,0 décembre, malgré le coche, Je p.:,C« pas,.,it s.,r la r„c La- *S K
/.uvais temps, avait» heu la bene-j montagne a Montreal, lorsqu eu nrii- pmicre.our u^qunn 28— t l**s 29. 30 Dé*.. ijnns 

uictûindc la (ircmièrc pierre de la j vaut piè*» de la rue Saint-Joseph, il : }• i rJnn i.-r-t u« boii** pour retour ni? | ^"(
|,'eniièrc épli>e eni^ndiciine-française j apeiçi.t une personne gi »nt s-llls , '"i?Y’trli"! p' rt?ri,3:t dul« car, Boimv nturo | rl.-oV 
vu «'CW-1 jik. Algr Lcirpgan, arche- mouvement sur le pavt.
> eque dct Dctr.i, pontifiait, et lesser-, Le cocher descendit immédiate- | 
t)i«M»s tie ciiconstance qnt été pic* ! uk ui de sa voiture et s'approcha de • 
i.bes par le Rev. D, Aigqept-rsc, pro- : riuconnu. qui paraissait èire en proie !
\mcial des Pcresdc la Miÿ«Sricor«1e et à une attaque d'épiîep ie. Il le déoo a ! 
par le Rev, P. Kielly de Brooklyn, alors clans son véhicule et coudai , 
l ne foule nombreuse et émue en- sait le malade au poste de ia place 
cambrait la76e rue pu avait lieu | Çh.iboillcz.
• imposante cérémonie. Oa \\ rcmar- • A son arrivée, l'inconuu, qui avait

• maintenir a réputation Uç*Hi jouit la SalMopa-

I 9.00 a. m. 4.30 j). m.
JÜSEVU HICKSON.

Si*i iutend.i:»t général, l 
MfUitrOa , H *lé• > -82.

v
r . «X
'I ■y. i. V--* s.

<junit beaucoup de Canadiens-l'ran- j eu partie recouvic sa connaissance l’HEMbY DE FE8 RL.GjMX» TR.O.VC ; 
çais, venus la pour se rapjx;!er que la dans la voiture, fut.pris d une nouvel- ! ______ !
j a r visse a sauve et fait encore au le attaque. On envoya chercher le
t a \l I ••• I a i • 1 <% f.» «J.. /** — J _ C.. r\ Vil • « • IUr Ualüiulc, qui dcciara que le mal.:-jourJ’lnii la force du Canada fr.m- FETES de IM DEL

ET DU, ^ de souffrait de convulsion-. mais que
Sans la Paroisse, sans le cierge, le ! son état n’in-piraii pas d'inquiétudes «

peuple ca i indien-frarçn is n’existerait j trop grave pour le moment. Quelques CDTH.^^ * 11
plus. I) fût un temps cm, abandonnes instants après i,e depart-du doctem 
.paf tQqsLccs vaillants net.comptaient cependant, les attaque» d'épilepsie re 
plus que 60.000, Ils sc groupèrent
U ut Ai,,' /I.. •_!» . *i .,

r«*llle d'>\Tr.
C'eut m eorapo»é Ce« tm-lllettru végétnux corn, 

btnAs svoc «X'B ioJurcB do potfli.ilum et do fer, »t 
cV.nt le rosHo I* plu* «fBcaco contre Ici nfi»*c. 
lion» 6crofi'.'«*e» il rnererri* llc-s. D’une action 

aine et uiifornv-, c? ranWe procure une gué- 
rapHc cl complète de*» Scrofulcn, de* l’I- 

1 c)*ren, dc«Kuron«-lFR, dr.i rinmcurH, do» l’ue­
; tui2», do«Ériij)tlunn, de» .Tlfil.idl-» do l’ICpl- * derma, <; toute* Ica éruptions provenant de 

l'i;upurct« d; »a:ijr. Par son action fortifiante, 
I'. fouî-jtc ten lours et guérit couvent le» nflcc- 
tlon» du full, U débilité et ! n Im'cularité» cl.cz 
1 « ffruucB. cl c-t -r. . puissant reataurnteur do 
la vitalité.

En .V.xU*par« îî!r A’A.ton n’a pu» d'égal 
; pour purhlr le m:,?. Elle donne du ton »u 

système nm-ux, rétablit et pri.u-rvo la sauté, et 
rurv.èm* la HçtJeur et lYmrgle. L'usage en cet 
rcpnmlu dcjil* quarante un», cl «s'est artuellcmcnt 
K* médicâiMit L* plu» précieux pour tou» le» être» 
souffrant?- ,

l*réjw.ré pir le I)r. J. C. Ayer ît Cio., I.owcll, 
Manm., E. î., chimiste» pratiques et nr.nlytiques. 

Kn vent* cher, tou» le» Mianuccicn».

Trois Uivif ros, 22 S>pl 1*82..

jus. HJEWDE/^ir#: oir;> •
R.ropritfiairetJ-

cependant,
s sc groupèrent commencèrent avec’ plus do f»rce nui b'choioiu, à MOI riîî PRIX, lions noui«*- 

Htilôur de leurs prêtres : ils sc recueil- | qu’.auparavant, et le iuctlccin, que ,,I,Ü,*,I|.?" j®u.rÜ ?.’jîlr?»**//. .A^l*

CI T.I.ETS d»! retour pour touten len stationn :
m-

.-.-r.-cr. .: i L

lent et cent niVs plus . tard ils étaient j l’on envoya mander encore une foi», it>- .j.»j "n^W V-uc 
v-cu.x millions. Ils régnaient en mai-1 ordonna de transporter le malade à retour le scdêce nbr.\régnaient

■ *,c^ <^a,,s la province de Québec, ac­
quéraient de l'influence dans Ontario, 

• t.laii.s les provinces maritimes et dans 
les htats dç la Nouvelle-Angleterre. 
A Ncw-Vork. ils sont de huit à dix 
nulle,!ct^noûs n’Jiesitops pas à leur

j ordonna de tr.in»portei 
‘ l’hôpital Notre-Dame,

IÇ11 arrivant, il parut prendre quel­
que mieux, mais ce ne fut que 
pour,quelques.moments, car à dix 
heures il expirait salis avoir pu faire 
connailre son nom. -------- - -----------

R 1 t« p ur les l'R“Is-QUARrS du prix 
3 déut mh.e. I Ûh Ihuim pour >

-*r cuoaw =?5

C TC

i\o. 17. îkiui Si. Gabriel,1 Mbii'rénh.

K J P # A A* &M U­
P HO PRl ET AJ n

*'& & '* r

». 
t

HEAD

\m\ Z AOJUÛTAÜLCu**ji 29 et 30 ilô ombre 1882 ot lerjunrhir .
1833, -ou bons pour retour lo 2 juiivi r lSc^. '

JOSMPM HICKSON,
Surintendant-général. QOOPER FAIEMâN & CIE,

00; n mu.
«sawaasK.

■OOO

larit
L.’ in vuui'i-juc HOTEL mr (JA X I DA : de Mo.iiré.il, dont in pojnid 

ité e»i b|»*n cnn n UM, .vient* dc.p ïrtH(*r oïitn*. I*î> m.iius' du nouveaux propriet;iir*-s 
i y.oui Lit du grtind'yî nniéliur.HÎouH d.ui» lu k«*iiîo lu pju» iiiodorup, cc qui-lo luit, 
r lu pi**il des triuûinmx *‘*t blisHctuenU du c•• ci*i»rc «ur U* coutincut niuérioiiiè;

Le défunt paraissait âgé de vingt 
cinq ans et l’on croy.iit qu'»l était

Montrêu'. 13 il6c. lâ 2 
o 1

------ -^iirc qu’avec clc-la concorde, de l’cn-
»> . nPPc!^s à un.-briHant ^U^;1U cullt ^
v’X 1 üPu‘ânoii sobye; active, in | employé comme commis dans quel-

•*. . de, honnête, industrieuse, elle ; que éiabîi>r.cuiént de ia ville, car on . •
..... C» rccherèh’ee par tous-ceux qui nt» a trbüvc -ur InLilne défasse grosse - 's ' ,

*iu» y. .
sur lu pi»*u dus t i iiicijmux «?t LmsSeinenirt du c»* gn*ro «ur U* coutincut umûrioiiii".

Le prtblic voyageur ir«»uv**ra à l’IIOTEL l>U CANADA du» ctinmbr«?Mr»pn-- 
rieuaert, p:n biit*}inuit aérées. iiMubj^M nvre un luxe ••x«pn**; une tabler nboiidummeoLj

AVIS

^ MONTREAL rAV ... ......■■......... . _
Fabricant de Liens en Fil d'Acier lire- *0,m lc , l UM «‘*rvica.ux(;ullcut. Lu» liipicuih «ôiit uboiftius et Ici* vin» dos tiiuilleitia .. 

i ‘ ! crûs. . . .•••••
Dus onmibiH rttaiionuuntù l'arrivée de tous b a chemina <lc fer et dos kM«wx- *

• :i va pour, et un fiunloyé de l’hôtçl est chargé d’mjouinpngupr Dm voyageur» qui TcuWtit j
L!....... S-î»--'- * " , - .. .. V, • r ;

vr/cs j tour le Foin.

meut IcîChommcs ccij^ci^ncjeux et 
d^bons travailleurs. * •

loin» ! avis pir lu prdfioiit 
nsjib’u d’iniell l (I.MIcç ou

nom
Non-* fibiqucn» maintenant dus lions mu-

bicu*,v<*iti>r c« t'Utrbliasouiont. t . or : ,
Ayco. qn t-fl co.dbi t, lu'i propriéiuirw de 1* ï lOTIOL DIJ CANADA'tI- . _ , l|* •’ . ’ ‘îd-iiw <1 nnch.. ‘ ” qn’ll i » <ur* rr*.}» .tifhibfu d iinoii 1 d.M icç ou j a-i fu br v.-tôe ci-dcsxus ; ils «ont Cfipércr .une largo part du patryunge public.- ’.datlb &a. poche, avec laquchc-on sup .. tr-.^ Çt.mis *1/ un «on nom î4ll r5, .Vy0 1* meilleur fll «l’Hehlr,’...pprlé . ’. • ' .’2? *

pose qu d s en; allait ouvrir quelque nui»; nu or-rc écrit d^ an part. ... .«...Viaiun** a à cette fin. •.. • , . . . . » », . !-■* - .--r ............ queque r.. . . :. , - „JSl...... .. ...........
tim.V !!” .CCv2 Su‘°.nt S,S >^t?5,'nhen-, nihgasin quand rl est tombc’sous les ’ . .tosENI* tousionant, fti«. .*,. VNDpZ i b'CnTnnri *
Sf± *»p la premiè- ; attaques .le I, maladie qui- i'a fait •' *«* (UV,.I JXU TOOBiaNAÿT., '■■•^ND,ZL^URCtf.AI.IlEs. ^

*.. ;»;: IV^HTC^madiennc-fran-j u,iourir .d promptement;• ' 1 fl. 1* ujr*.* jùr-Rroi.notv^jn n^v. i°32. * 'I tot-ai h’jr»*», »»opt. 1882.

apê(-inlu!M*-it à cette fin.

>« V 

• S
»APÏ1> Ac PIU35®?,

, P) .ifr *
.a. promptement;

.1 v • -v*
j >'X;‘

. ... .

• • .f

■v. /-■;
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Journal Sén>i-Qiioti«lieti et Hebdomadaire
VV. f

NO, 10 RUE CRAIG, TROIS-RIVIERES * 10,

* I I

Ou exécutera à cet établissement, srvèc la-, [mis grande ponctualité, les ouvra»es de ville en différentes
couleurs et daus le style le plus'élégant. s ,

Tètes de comptes, Blancs pour Avocats, Notaires, Huissiers, etc., etc.
Les ordres envoyés par écrit recevront toute ntteution et seront exécutés sans délai.

i. noras <i tea ! 
01

MARCHANDS DE ODIR
— ET DE- -

Fournitures pour les Selliers 
et les Cordonniers 

EN GROS ET EN DETAIL. 

(Ancien magasin de feu M .Michel Caron)

TROIS-RIVIERES.

us ceux que ceci peut intére^er

Los soussignés ont l'honneur d’infor-

OeGrand Eemede est au rang de hc- 
ses nécessaires à la vie.

Cci fameuses Ci Iule» purifient U* sang,et 
^g/sfleyt avec lit plu»grande efficacité, sur

Le Foie, l’Estomac, les Reins
et Ich INTESTINS, donnant du ton,de l’éner 
gio et de l«i vigueur à ces O U AN DES SOUR­
CES DE LA VIE. Ellen «oint recoinmandée* 
consciencieusement comme un remède Infail­
lible dan*tous les cas où I a constitution,quel 
qu'en «oit la cause, s’est affaiblie. Elles sont 
merveilleusement efficaces pour toutes les 
maladies des femmes n'importe l'âge ; et 
comme REMÈDE GÉNÉRAL DE FAMIL­
LE, ne peut être* surpassé.

.Copropriétés de Guérison sont con 
nues dans lo M.onde Entier.

Hoar guérir le MAI. DE JAMBE*, Mal 
«le Poitrine

Vieilles,Blessur9s Plaies
, . .. et Ulcere

EPICERIES
Ait spleu dide Alaçastu le

THOS, B0URNI7AL
‘ . ■

Marchand de Gros et de Diail.

ceci est pour certifier qne 'ai examiné la 
, I Bande lmp iul«• «lu Prof. S Y, Kuan et je 

j crois qu’elle pèreratout ce que l'inventeur 
I eu «lit.

1© Qu’elle maintiendra sa position selon 
le iiiouvememlu corps.

20 Qu'ellcmpéchera larupture do des­
cendre.

3 Qu'elle peut-être portée sans i nconvé-

ADRESSES D’AFFAIRES 

J. M. DESIL.ETS
AVOCAT.

(Ci-devnnt Magistratde District) 

TROIS-RI VI EUES.

Bureau ; Bue St. Joseph, No 28:

ADRESSES D’AFFAIRES

LOTTIN VILLE, k GUILLET. 
avocats

Bureau : Bue Bonaventurc No. 8. 

Troia-Rlvièrea, 1er mai 187?.

i nient le jour or la nuit.
*n Qu'elle a étéajustée sur un » rupture! Résidence •. Rue Notre-Dame (Est) No 05 

• «les* plus graves et elle a donné entière satis- 1 CONSULTATIONS ;
faction et je crois que c'est une des im ii-’ . , . ,
leures Bandes nue aient encore été offertes nu ‘ 11 ',,r*-*ftu, «le 9 heures A. M., à 5 heures P. Mqui
public

E .FERN ON, M. D * M. C,C. 
14 |ii pu 1 8 78 x 4

A Domicile, de 7 ii 9his.P. M, 

6 Septembre.1878

mer leurs amis et le pub ic en général ,kkin hr.. rmurmtt «/a

tS%s#&Tisx?& Rl;& DIA ilü 1.46.
lilé, qu’il - ofirent eu vente cri gros et- en j ______
détails, i\ des prix qui défient toute corn- i
pétition , A toujours en mains un assortiment j

Le orof. J.Y.Egan et sa Bande,
I MP E RIALE.

Aussi : Bottks Sauvages* Rouges et comple t et varié d’épiceries,
Noire*, Ilariiuis de toutes duscri pi ions. Trï'nTT'KtTYtî K

De même «pie LAINE de l'automne et ] K ^
du printemps, au plus bas prix du mur- de premier choix, à des prix qui défient 
ché. tou

M M T Blouiu k Cic achètent les Peaux 
vert s au plus haul prix du*mnrché#

Les articles unnul’.icturés,ci-dessus dé­
crit.**, sortt-nt de la man j Inclure d«î M M.
I Biouin & Cic. située près de* Pouls du 
St- Maurice.

j^“Uue visite est respectueusement 
sollicitée,

T. BLOUIN & Ci K.
Trois Itiviùrcs. 10 Juillet 188*2—3 ni.

Tout en remerciant le public do F«n 
courageuuMit qu'il a reçu jusqu'à ce jour., 
e soussigné sollicite de nouveau son pa­
tronage.

TH OS. BOURN I VAL.
Mar chaud-Epicier. 

Trois-Rivières, 30 janvier, 183.

Le Frof JCgnn.n fait une étude spéciale «ln 
iaruptiirciV’tses talents distingués ont été 
couronnées (le succès.

’ 8a longue et heureuse expérience a été la j 
caused'uii!grand nombre de guérisons chez 
les vieux et les jeunes. Il n'a jamais failli lors 
que le remède a été appliqué ' i\ tcinpp.

A l'honneur de-ce Monsieur nous sommes 
heureux d'attirer : l’attention de jior lcctcnro 
sur le certificat suivant, donne par un Mon­
sieur de profession en faveur de ln Bande lm- 
péérialedu firçf. J, Y. Egan, qui donne pleine 
et entièresatlnfirctibuv-.Voyez, l'annonce dans ; 
une autre colonne*. .• V ,

H A MILTON ,18 • Juillet 1879.
14juin ,1878 x 14 Août. •"*

NARCISSE GRENIER,

A YOCAT

No / Une des Champs» 
En fact: du Palais de Justice 

TR01S.RIV1KRKS,

P. N. MARTEL,
AVOCAT

Rurean et réhldcnrc,rue Bonaventurc. 

TroiH-IMvlères. 1 ennui, 1877.

ALEXIS !.. DESAUi.MKRS 

avocat.

Rivière-du-Loiip.ier ma 1977.

ÜKNTISTK
Üi

ONGUENT HOLLOWAY
c est un remède Infaillible. iSi l’on s'eu fric 
lionne lé cou et l'estomac avec précaution 
il guérit le MAL do G niGE, les Bronches 
la Toux et même P ASTHME. Pour les en­
flures, Glandulaires, Abcès, Ilernorrhoidus 
fistules . *

La Goutte, le Rhumatisme
Et toutes les MA LAD 11 S 1 ] J ] ;
#’out jaùj iis failli.

Les Pilules et l'OugHontspntm anufaeturés 
seulement au• • * é. • f

H©.»3* RUE OXFORD, LONDRES,
Et «ont vendu- par tou* les marchands de 

Remède* Monde Ci r/lise ; avec direc- 
tlços pour H.’urj servir, dans presque tou- 

les I «ligua*.
Los marques d»* Commerce de ccs Berne 

des sont üiirégistrûes à Ottawa. Ainsi tou e 
contrefaçon dans les Possessions Anglal 
cede l’Amérique, sera poursuivie.

Lcb acheteurs devront examiner i'K 
.tiquette «ur les pots et les bouteilles. Si 
'adresse n’eu pas 533 Oxford Street Loti 
,don il y u falcifiuation.

24 1181

-------- w.
ri

Le Dit. LABONTE, chirurgien dentiste, a 
i'hoiim ur d'informer ses nombreux amis «le 
la ville ef le la c.tmpagiio qu'il continue tou­
jours ù pratiquer luchiriirgie-dentairc au

No. 175. Rue NOTRE-DAME
TROIS-RIVIÈRES.

Ancienne place «lu Dr Locnt,au-dessus de 
la Banque Hochclnga. M. i.aboniô s’occupe­
ra d’une manière toute spéciale de la,pro- 
thèrc-dentrtiie, tel que l'extraction «Ich «lents 
(sansdouleur) aussi plombage des dents..en 
or, argent, amalgame, cinn nt, etcC >.

H portciA un soin tout paitieiilicr «\ ln po­
se des dents artificielles, ù des prix très-rai­
sonnables.

jQrN’oubliez pas le No. 175, rue Notre- 
Dame, •

TroU-Hivières,2C avril 1882^—3ni.

Bureau de Poste
I»K

TROIS-RI VI LUESO

(PHILIPPE LEFEBVRE
B A RBIÉ R- C O ÎF F E U R * 

(Successeur de M. Chs. Dion.)

NO. 42 RUE;DD FLEUVE
i TROIS-RiVIERES.

n EU K ES DE BUREAU .— De o heUr.s A. M 
è 5 heures P. M.

2 février 1880.

JOSEPH EDOUARD G EN EST,
AVOCAT.

ARTHUR T. GENEST 

ARPENTEUR,

Bureau: So. 19 Bue des Cliauips 
Trois-Rivières,30 janvier 1879

Dr. G ER VAIS.
Bureau: rue des Champs, vls-è-vli la u 

Royale.

Trois-Rivières icrmnil87T.

Dk. R. THERIEN,
Bureau Bue 8t. Piene No. 38, llftln n 

pension de M. Dénérhnnd.

J’rois.Rivières, 1er mai 1877.

i

•S Décembre 1 SS i.

malles

%*

ARRIVÉE wLbTURE

Atelier de première classe ;'>.uvrirrs expé- 
• riincntés et service de nature !i donner plei­

ne satisfaction au publie 
|yiin tient aussi un débit do Cigares*, et i 

de Parfumeries de toutes rortes. 
TroM-Uivières, 1er Avril 1682.—la.

H A U CHEMIN DU NORD.
Section Ouest.

Montreal et Ouest
Yanmchiche ............
Rivièrc-du-Lonp .. 
Mu8kinongé,aerthier 
et bord.... .

Rie* de moins quo les Incontes­
tables bienfidts r,Jpandu# iur ^ mU,°

malade* no enfllraient à 
maintenir la réputation dont Jouit la Salacpa-

Ciiaaibres a Louur.
~ j Mallc de Nuit.

| Québecj Montréal et 
j Ottawa.

J ^l'AH OHAND*TRONC

Le soussigné a l'honneur d'annoncer qu’il Etam-Unis.................
peut disposer de quatre chambres spacieuses, St. Grégoire...............
deux nil nrpmfnr Jour nn UH.-nn.l i-..-_ .t : _.

f> 30 P. M.

deux au premier deux au second, qu’il louera 
à très bonnes conditions.

Les chambras d'en bas **t le poste seraient 
convenables poué une epicene.

S'adros ser chez
Benjamin beaumier,
101 Rue St. François-Xavier 

Trois-Rivières, 12 Juillet 1882.—2 m,

PHI. GRAVEL
,WIUIM. Courtier de Douanefctnés aree dcf lodurct de potOMlum et do fer, rt 

e*Mt l« remède le plus efficace contre le» affec. 
Uon« scrofule a ace et mercurielle*. D’uno action 

e* uolformr, ce remède procure une gué- 
Wld# •» coroplèto <Ua Scrofulea, des Ul- 

fèr—, de* Furoncles, de* Humeurs, des Pu*, 
laie*, de* Éruptions, de* Maladies «la nfcpl- 

derme, et «ic toute* le* «yuption* proepnont de 
llapureté du eong. J**r aç>n œtlon Jbrtliiante, 

U soutaft pujoan et guérit souvent tse affee- 
tJo“" J?? débilité et les Irrégularité* cbea
bf* fciMae*. et «*t un poiaaont rcitauraleur de 
U vitafilé.

F U^MMpatetU* d’Ager n’a pas d’égal
poor portlier k Mng. BU* donne du ton au 
•yMfcne nerveux, KtobUt et préserva la toc té, et 

ramène la vigueur et réntrgie. L*uoege. en est 
répomJu depuis quaranto ou, et «tot actuellement 

médicament Je'phis précieux pour tou* le* être*

WpJJt par le Dr, J. C. Ayer * Cle., LoweU, 
Mae*., *. «hladstea pratique* et analjtiquaa. 

B» cki tout l«i narmaclca*. *"
- t . • • •

TROIS RT VIBRES.

M. O HAVEL a l'honnour d'informer hcr 
amis nombreux et le public généralement 
qu’il «îst prêt à s’occuper «le toutes les consi- 
g nation R des EtatH-Unis. iju'on voudra Mon 
lu) confier. ‘ ‘ 1-

Ilsspére par sa poitctujçillté «Vremplir les 
dovoirsTto “«ttc charge inèrirer le patronage 
public. -

VIII. GRAVEL.
’ Trois-Riviôri r 14 déc 188'..

ON DEMANDE
Imuiéclifttement à. ce bu-f ■

rcaq un gxrçon do 12 à 13 
ans, sachant lire et écrire, 
commje apprent imprimeur.

Ni clct
Ln Hait*.........
Art mbARka..
Les Cantonsdo l’Est

,PAR CIIKMIN OU NORD
Section Est

Québec et Est..........
Hatiscan............a...
Champlain .......
St«« Anne do la* Pé- 
rr.do ots.'otc.

PAU TBRRB

Bécnncourt.................
Ucntillÿ.....................
St Pierre les Bec*
q««tR .........................
St Joan I). C. et la 
rive sud........................

St. Maurice.................
Ste Genovièvo 
S’t NartiRRe

St Etienne...,,, ..
Ehawonegan .........
Vxlinont ;................

t
Les malles pour 

l’Europe forment le 
.vendredié 5.ftÇ P M,

»-00 A. M.

9 39 A ,M.

1 20 P,M.

12,30 P. M

*V

8 «0P. M

A i/ENDR
S«

25 iots «le terre appartenant .à M. 
Olivier Dostaler de la‘paroisse 

de St-Mauricc, Comté de 
Champlain. .

-, CONDITIONS FACILES.

’• .A L. dks\i:lniers,
avocat,

•
Bureau et résidcnci*, nie II.- rt.■ *■.+•

I rois-Rlvièrer, 1 «*r MKi^Jrfl7 7,• , * ’ mf\

. II. G' M.-u/niOT, .

A'*OCAT, .
Bmcan -rue Bonavontun-.

TrolR-RIvlèr*1 s. t»‘r Mai 1977.

- R . »*5. LUUi\E,
• N . •

AVUUT. ' % <
. lèiireuu : U m* St Josvpii

TToih-ltivieie .**, 1er Mui 18au.

UECTOiv TREFANIKR
NOTAIRE,

Bureau : No 10 Hue Cri ig, 

i'rois-Kivicies. 115 Fcrrior 1881.

GEORGE K. HART
notaire.

Biimni : rut* «ln Platon 

TvoiK-HivièrtK, 1er niai 1831.

C..B. IIOULISTCN &C«.
’ , CO VU TJ EUS,

Bureau : Rue du Platonr 

TroL,Rivières, 1er mai 1877

12,30 P M

G tilt VAIS A G. EU J N, .
AVOCATS, * '

Bureau : rue St. Joseph, iuuImhi <io M. Du­
; uioiiliii, aiicion hurtuu «le la hntujue du Hunt - 
1 L'aimda

Tiois-Hivièros, 1er Mni 18J7, •

GODFROY TiASSAI.J.K,
t . • *•’

Inspeftcnr des Licences, Bureau : Sr.lt 
Rue St. Joseph.

Trois-Hivlèri r, 1 er mai 1P82.

| . GEORGE BA1.CER.
Inipurtntcur et Commissionnaire coin dri 

rues Notre-Dame et Alexandre No. 127

■%1

0 30 A.M,

12 Midi.

10,00 A M.

5.30 P.M.

U ,00 A. M

**’ 1 ° Trois magnifique» terres m’uccs 
duns In putoispo «le St Muurice, comté de 
Chnniphiin, conùn int chacune trois ar- 
pentesur 20 arpents, avec timisons, gran­
ge® et autres dépendances «1chhu6.

2 ° Six terres situées dans ln pa 
lOÎPBt’ de St. NarcifiJ-c, comté de Cham 
plain, contenant chacune, deux ;irppnts 
«ur vingt-cinq arpent^, aveu (QiiisOUH 
granges et autres dépendance» dessus, .

3° Dix lot» de terre, situés en la pa­
roisse de «St. Narcisse, comté de Cham­
plain, contrnunt chacune «leux arpents sur 
vingt cinq arpents, en bois «le bout. Ccs 
lots sont situé» sV vingt cinq arpente do lu 
ligne «les •Mies.

4 ° Cinq terre» situées* en 1a puroi-se 
de Mont Carnnd,comté de l hnnipliiii»,cori 
tenant chacune, trois arpents sur vingt- 
cinq arpenth, avec maison», granges «at4iu- 
treK dépendances des.-ns.

5 ° Une terre située «*n la paroise des 
Trois-Rivières, fief Ste Marguerite, don- 
tenant quatre vingt» nrpents- en su­
perficie aven maison, granges et nutres 
dépefidariçt's «L ssus. Oett«î terre a soixante

! arpents en culture et vingt arpents en bois 
i debout,appartenant ci devant i\ M. Joseph 
| Dostaldr-L ' , . • /

Pour’nuire.® information», s’adresser 
La a 1 a tir aTân A MM. J$M. H«ft et fil» è TtOlï\l\.
««Ï^^tlÇ^! Wèrw, ou'à-M Olivier L'istalitr, i î>,..

C. K.OQBEN,
_ , ■ , ■ Maître de PiRto •
TroM-RivièrcR 8 Décembre 188L *

P. A. BUUDHEAULT,. *
• A\*OGAT, . *’

Bureau et Résidence, rue Bounvctiture,pièH 
dcl’Egliso patoishiale. •
< •* i, ’ ______________

BRUNÉLLE &DUGRE .
AVOCATS, [

But u : No. 19 Rue du Platon 

Tioim.RI rus 25 Juillet 1879

A LOUER.

ffi!
La maison No. 6 Rue 

St. Antoine.
S’adresser nu Bureau du

Constitutionnel.

1

lit Vji&ÜH
COMMENT PERDUE,

COMMENT RECDIITIU.

Il 30 A, M

rua (j T TE & FAQUIN,
' AVOCATS;

i*
i

flureiiu : Une des Champs, en 
de Justice,

MM. Turcotte x Pûquiii-RÏÏivront régulière » 
ment le Circuit «le la itivi^rewlu-Loup. 

TrolK-ItMùrcB, | cr maif{ÿ77; •;. j

Nous avons récenimtDt piblR 
une édition DH.br.ililVCr* 
weirM vlrbriilütt

_____ ERsnf Célèbre du pr. (MverwelJ,
. wirln guérison radicale et permaneLte

lace (hi i’ftlnih înédicaiûcnt») de 1a débilité nvrvea**, d# 
l’Incaj.nçité Mentale et Physique résultapt

ttt'r Prix : sous enveloppe cacheté», 
nu

II ON AN & Dp RI ON
AVOCATS

•b
(tiirenii : Rue d»s Chnmpft 

Trois-Rivières, 1. r tyifjfipo

« n G ci lits ou deux estampilles rie peste. 
Le célèbre nui* ur rie ujt ndwirnble M 

..éinontre elainmeut, depuis U ente ans d 
pratique buun use,que des rnn 
Uni être radlcsUmeut guéris JJf J
«lanscreiix «le remèiles lrterpt s en 190Q&

Maurice.
* ■> • • N ^ ,*< 'A

w«4.VVl

M .. Do»t «1er offre aussi en vente 200 
,jtonncç (Ja foiu.

J* F-■>. BUREAU,
t •*

AVOCAT/ .. •
• Bureau : rue d#«cnampi(on face du Palal 
de Justice
' TroiaJUvIôrpB, 1er mai 1877.

. * » • i

“■erToU h d ftimlm « prendr. com » un
dec^ttcauoouic. . >

Adresses é _ :

Tk. (Wwwj|*fSSS®i
Po«t-OffitfBox «60—IMO-ll.


